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Royales ¢ Politiques. 137
ment haut, mais qu’il faut
toGjours craindre ceux qui
n’ont ny rentes’s ny heritages,
ny maifon, & qui font reduits
i laderniere neceflité. On eft
capable d’entreprendre d’e-
tranges chofes, quand on fe
voit pauvre & dénué de toute
afliftance ; & Silius, ce Poéte
{1 delicat & {1 éclairé, a parfar-
tement bien dit, que la pau-
vretéeft un horrible mal qui
engage les gens a commettre
toutes{ortes de crimes :

Ef} deforme malum 5 & feeleri

proclivis egeflas.
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Un Prince doit connoitre,
le plus qu’il eft poflible s Ja {or-
te d’efprit, Pinclination, Phu-
meur
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138 Reflexions, on Maximes

“meur & le genie de fes {ujets;

& je trouve qu’Ulpien a or-
donné avec beaucoup de cir-
confpettion , que celuy qui
defiroit vendre ‘un efclave,

-euft 2 declarer en méme

temps, le lieu de fa naiffan-
€€, {on pais, & fon humeur.
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Les brebisperdent leur fait,
a ce que Pon dit, quand elles
marchent'dire&kement vers le
Midi, & le vin fe clarifie &
s‘épure davantage, plus ilap-
prochedu Septentrion. Voi-
la une obfervation digne de
la curiofité des Naturaliftes,
mais en voicy une qui a efté
taite par de tres-habiles Poli-
tiques ; c’eft que les armees

qu L




	Seite 137
	Seite 138

